
BULLETIN COMMERCIAL
La Maison Economique pour l’a 

chat des meubles de ménage dt 
toutes sortes, vend an prix’des 
manufactures, 553 rue Wellington 
G. Lévôque.

14 juillet—3m.

Avis aux Mères—Le Sirop Ce 
mant de Madame Winslow devra 
toujours être employé lorsque 1< 
enfants font leurs dents. Il soûlas

il produit un sommeil naturel, 
tranquille, en enlevant les douleurs 
de l’enfant, et le petit chérubin 
s’éveille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. Il calme l’enfant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrance, 
éloigne les vents, régularise les 
intestins, et est te meilleur remède 
connu pour la diarrhée provenant 
soit de ce que l’enfant fait ses 
dents, so t d’autre cause. Vingt cinq 
cents la bouteille. Assurez vous et 
demandez le “ Sirop Calmant de Ma 
dame Winsl&u)et n’en pren- z pas 
d’autre sorte.

“ Les Canadiens portent tou­
jours le cœur sur la main, même 
envers les étrangers, aussi tout en 
voulant les remercier des faveurs 
qu’ils ont daigné m’accorder, je 
viens à mon tour leur offrir un as­
sortiment complet de montres, bi­
joux, joncs de mariage, etc., etc., à 
des prix que je ne veux dire qu’à 
eux mêmes pour les convaincre que 
l’argent bien dépensé est la sauve­
garde du bien être.

Chaque article est garanti et 
jue représenté sinon la vente est 
nulle.

H. Norez, No 30 rue Rideau, 
porte voisine du London Chop 
House.

Achetez vos meubles, effets et vos 
poêles à la Maison Economique, No 
353 rue Wellington.

14 juillet—3m.

Actualité
Une grande variété d’objets de pié 

léd’images et de livres pour la dévo­
tion à S te Anne etc. etc......
Se vendent actuellement aux maga­
sins de

P. C. Guillaume
No 455 Rue Sussex, et Coin des 

rues Sussex et York.
Attendez ! attendez Venez voir ! venez

Personne ne peut vendre les sa 
aux prix de la Maison d'Epar 

gne, rue Dalhousie.
Queen’s Laundry, (i cts. pris d’ail­

leurs, 8 cts ; Savon Electric, 6 cts, 
prix d’ailleurs, 8 cts ; savon enve­
loppé, 7 barres pour 25 cts ; 25 pa 
telles pour 25 cts.

Faites attention aux change­
ments d’annonce tous les jours. 

Graisse, 10 la livre, 
il dans votre poche est mieux 

que dans celle d’un autre.

vons

N. A. Savard.

Couchettes en bois dur, d’un beau 
fini (double) depuis il 50 en mon­
tant, meilleur marché en ville, à la 
Maison Economique, No 353 rue 
Wellington.

14 juillet—3m.

AU PETIT NEGRE
520 rue Sussex, pour des chaussu­

res de tout sortes et de tout prix.
Exemple : chaussures élastiques 
pour hommes, d’une piastre et 
vingt cinq cents en montant. Rap 
pelez-vous que c’est à l’enseigne du 
petit nègre, porte voisine du Canada

MARCHE D'OTIAWA
13 aôjt 1880

FAH1NBS
"ariue No l far baril 

Farine forle de boulangers, 4 75 à 5 00
par baril................................$ 4 50 à 5 75

Farine extra............................. 4 50 à 4 75
Farine de sarrasin.................... 3 50 à 3 75
Farine d’avoine....................... 4 00 à 4 25
Farine de blé-d’inde............. .. 2 75 à 3 00

$ 4 00 à 4 2b

GRAINS
Blé, le minot.
Avoine...........
Blé-d’inde......

Sarrasin.........
Orge................
Seigle.............

75 à 80 
32 à 33 

0 00 à 0 00 
00 à 00 
00 à 0 00 
00 à 00 
00 à OU 
00 à 03

LÉGUMES
Patates le minot.....................
Navets le sac.............................
Betteraves le paquet....... .....
Choux, la douzaine................
Pommes, le baril-..................
Bluets la pints.........................

0 90 à 00 
50 à 00 
00 à t/0 

0 50 à 0 00 
0 00 à 0 OU 

10 à 00
VOLAILLES

Poulets, le couple................
Poules, la pièce............
Canards ....................  .........
Dindes, la pièce...................
Oies................. - .....................

45 à 50
40 à 50
75 à 85

0 75 à 2 00 
50 à 75

VIANDES
Boeuf, les 100 livres
Lard.............................«
Veau (au quartier) .. 
Mouton do

.« 5 00 à 5 50 
.. 6 50 à 7 00 

8 à 10 
.. 6 à 10

DIVERS
Œufs............ 15
Beurre, en pain...................

do en sceau.................. ..
Fromage......... . —...............
Suif brut, la livre.....................
Suif fondu..................................
Saindoux.....................................
Sucre d’érable..............-........
Miel, la livre....-.....................
Sirop d’érable, le gallon.......
Foin, la tonne.......................
Paille-_________________

20
16
11
58

,1
12
15

1 00
12 00
6 00

MONSIEUR LEGOQ
De sourds murmures se fai­

saient entendre parmi les amie de 
Lachenenr.

—Cependant tout ceci n’est 
rien, continua le baron.

Vous ignorez ce que s went 
à cette heure les enfants, que 
toujours et quand même, dans 
une entreprise comme la vôtre, 
il y a autant de traîtres que de 
dupes....

—Qui appelez-vous dupes, 
monsieur ?...

—Tous ceux qui, comme vous 
prennent leurs illusions pour 
des réalités ; tous ceux qui, par­
ce qu’il souhaitent fortement une 
chose, s’imaginent que cette cho­
se est. Espérez-vous véritable­
ment que ni le marquis de Cour- 
tcmieu ni le duc de Sairmeuse 
n’ont été prévenus ?...

Lacheneur haussa les épau­
les.

—Qui donc les aurait avertis ? 
fit-il.

Mais sa tranquillité était fein­
te, le regard dont il enveloppa 
son fils Jean, le prouvait.

C'est cependant du ton le plus 
froid qu’il ajouta :

—Il est probable qu’à cette 
heure le duc et le marquis sont 
au pouvoir de nos amis....

Ainsi, rien ne pouvait ébraa- 
ler la résolution de cet homme ; 
il n’était force ni adresse capa­
bles de faire tomber le bandeau 
de ses yeux....

C’était au curé do Sairmeuse 
à joindre ses efforts à ceux du 
baron.

—Vous ne partirez pas, Lache­
neur, prononça-t-il.

Vous no resterez pas sourd à 
là voix de la raison....Vous êtes 
un honnête homme, songez à 
l’épouvantable 
que vous acceptez....Quoi ! sur 
des chances imaginaires vous 
oserez jouer la vie de milliers de 
braves gens et l’existence de 
leurs familles....On vous l’a dit, 
malheureux, vous ne pouvez ré­
ussir, vous devez être trahi, je 
suis sûr que vous êtes trahis

Le lieu, l’instant, l’anxiété du 
péril, l’étrangeté de cette scène 
aux clartés de l’incendie, la robe 
noire de ce prêtre, son geste vé­
hément, sa parole vibrante, tout 
était fait pour porter le trouble 
dans l’âme la plus ferme.

Une inexprimable horreur 
contracta pendant dix secondes 
les traits de Lachenenr. Il était 
vitiblo pour tous qu’il était re­
mué jusqu’au plus profond de 
ses entrailles.

Qui peut dire ce qui fût adve­
nu sans l’intervention de Chan- 
louineau.

Le robuste gars s’avança, bran­
dissant son fusil double :

—Par le saint nom de Dieu !.... 
s’écria-t-il, voici bien du temps 
perdu en bavardages inutiles !....

Lacheneur bondit comme sous 
un coup de fouet. Il se dégagea 
brusquement et s’élança en sel-

i

i

responsabilité

!

le :

—Partons !....commanda-t-il.
Mais le baron et l’abbé ne dé­

sespéraient pas encore, ils s’é­
taient jetés à la tête du che­
val.

—Lacheneur, cria le prêtre, 
insensé, prenez garde !....

Le sang que vous allez taire 
répandre retombera sur votre tê­
te et sur celles de vos enfants !....

Epouvantée de ces accents 
prophétiques, la petite troupe 
s’arrêta....

Alors sortit des rangs et s’avan­
ça un des complices, vêtu com­
me les paysans des environs de 
Sairmeuse....

—Marie-Anne 
en même temps l’abbé et le ba­
ron stupéfaits....

—Oui, moi !...répondit la jeu­
ne fille, en retirant le large cha­
peau qui cachait en partie son 
visage ; moi qui veux ma part 
des dangers de ceux qui me sont 
chers, ma part de la victoire ou 
de la défaite....Vos conseils vien­
nent trop tard, messieurs. Vous 
voyez ces lueurs à l’horizon ?... 
Elles annoncent que les gens de 
ces communes se rendent en ar­
mes au carrefour de la Croix 
d’Arcy, à une liene de Montai- 
gnac, où est le rendez vous géné­
ral....Avant deux heures, il y au­
ra là quinze cents hommes dt^gj 
mon père doit prendre le com­
mandement....Et vous voudriez 
qu’il laissât sans chef ces soldats 
qu’il allait arracher à leurs fo­
yers?.—C’est impossible !....

!... s’écrièrent

1L,::"
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Mais s’il veut guérir, c’est l’action 
du remède, et non le goût, qu’il doit 
considérer. S’il l’avait fait dès le 
commeocemenl, en prenant un vé­
ritable remède, comme le remède 
du Dr Se y, il y a peut être long­
temps que sa dyspepsie aurait dspa-

LE MEURTRE DU NORDNOUVELLES DE MANITOBA
Le juge Dugas, M. McMahon, de la cour de 

police, et le grand connétable Bissonnette. 
de Montréal, sont partis pour la Rivière 
le-Lièvrc, à environ soixante mille en 
arrière de Saint Jérôme, pour tenir une 

uête dans Vall'aire du meurtre d’une 
me assassinée, dit-on, par son mari, 
s le mois de mai dernier. I^a résidence 

l'accusée est située dans un lieu désert, 
uelques milles de toute autre habita-

(Le Manitoba du 12 août)
—Le nouveau bureau de poste de Winni 

'bablemeut occupéen septembrepeg sera pro 
prochain.

—La valeur de la 
dans la municipalité 
d’environ $5203, UUU. do"'

propriété imposable 
de Saint Boniface est

ru.
Attention

Le Quinium LaBarraque est. un 
vin qui for Lille les personnes épui­
sées par la maladie. Il agit mer­
veilleusement sur les estomacs dé­
licats en augmentant l’appétit et fa­
cilitant la digestion.

Déménagement
M. Terreault donne avis qu’il a 

transporte son magasin général de 
la rue Dalhousie au No 138 rue 
Clarence, Ottawa, où il continuera 
comme par le passé à donner satis­
faction au public.

M. Terreau 11 prend occasion de ce 
déménagement pour faire savoir 
qu’il continuera comme parie passé 
à travailler toute espèce tie pellete 
ries, les repasser, teindre, réparer 
etc. Toute commande qu’on vou 
dra bien lui confier sera remplie 
avec soin et promptitude. Vieilles 
pelleteries remises à neuf—13a 15f.

ptazar St Jean-Baptiste
Le bazar pour l’achèvement de 

l’église St J c an-Baptiste s’ouvrira 
jeudi prochain le 19 à. 8 hrs p. m. 
Tous nos compatriotes de la capi­
tale et des environs y sont invites, 
et nous souhaitons qu’il» s’y ren­
dent en giani nombre. N’oublions 
pas que cette église n’intéresse pas 
seulement une paroisse canadienne 
de la ville. C’est elle qui fera 
grandir l’iidluence canadienne et 
catholique dans celte partie de la 
ville qui prend un accroissement 
rapide et nous assurera bientôt un 
puissant concours. Ce n’est pas 
seulement une œuvre qui se recom­
mande à la charité de taus les 
catholiques, c’est une œuvre qui 
intéresse spécialement toute la po­
pulation canadienne et se recoin 
mande d’elle même à tous ceux qui 
ont uu vrai patriotisme et savent 
prévoir l’avenir.

Deux dos sociétés de la ville, 
rUoioa St Joseph et l’Umon St 
Thomas ont bien voulu accepter de 
concourir. La lutte se fera entre 
les deux présidents. Celui qui aura 
obtenu laj majorité des voix aura 
droit à une statue de 4 pieds, dé­
corée, représentant le patron de la 
société dont il est le chef. Le prix 
de chaque vote est de 5 cts.

Outre le concours, il y aura 
chant, musique, rafmlchisseraents, 
repas à toute heure, loterie, roue 
de fortune, pêche, etc.

Le bazar s’ouvrira jeudi, le 19, 
dans l’ancienne église, rue Queen, 
et sera ouvert tous les jours de 9 
hrs du matin à 10 hrs du soir. Prix 
d’admission 10 c s. Les billets vau­
dront 20 cents aux tables de loterie 
et de fantaisie.

tiou.
Les détails de ce drame or 

par M. Godfroy Guenette,
Saint Jérôme.

Voici la déposition de Guenette :
J’ai connu Joseph Boisclair, cultivateur 

de la Rivière-le-Lièvre, district d’Ottawa, 
il y i 
Jérô 
Terre
J’ai connu sa icmme, 

lorsqu’ils demeuraient 
dessus mentionnés.

Le 1er Août co 
un nommé Noé 
tivateur de la

—A Winnipeg, les épiciers en gros fer­
ment maintenant leurs magasins à 3.00 p. 
ni., tous les samedis. lit été révélés 

huissier de
—M. l’abbé G raton, curé de Régina, qui 

est indisposé depuis quelques jours, est à 
se reposer à l’archevêché.

viere-ie-uievre, district d Ottawa, 
s longtemps. Il a demeuré à Saint 
et à Saint-Sauveur, district de

—La ville paiera cette année au bureau 
judiciaire la somme de $270.10. L’année 
dernière elle a payé Çl,003.00. ebo

sa femme, Marcelinne Plon fiTe, 
ndroits ci

—Les listes des électeurs définitivement 
révisées pour les districts électoraux de 
Provencher, Selkirk et Lisgar sont rendues 
à Ottawa.

—Pendant son voyage au lac La Pluie, à 
la rivière La Pluie, à la riviercÇLa Seine et 
au lac La Croix, M. le Dr Lambert a vacci­
né huit cent S

jurant, j’ai été informé pat 
Fouchette, forgeron et cul­

tivateur de la paroisse de Sainte Agathe 
des Monts, que le 18 mai dernier, à la ri 
vière le Lièvre, le dit Jos. Boisclair avait 
battu sa femmes coups de poings et l’avait 
frappée à plusieurs endroits sur le corps, 
l’avait renversée par terre et pendant 
qu’elle était dans cette position l’avait 
battue et laissée sans connaissance. Il 
la souleva alors et la jeta violemment sur 
son lit, où elle expira Quelques minutes 
plus tard.

Tout le temps, la seule personne pr* 
était l’enfant de Boisclair, nommé D 
âgé de neuf ans. Immédiatement 
il avertit Joseph Bourque, sa femme et 
Mme Dumas que sa femme (à Boisclair) 
était morte. Ces perso 
chez lui, et Boisclair dit 
Dumas
lui parler. Ils sortirent 
ils s'entretinrent longtemps 

L’enfant Domas aurait 
ces circonstances à un nomm 
Belec quelques jours plus tard.

Les deux femmes, Mmes Rourque 
mas, demanderont à Boisclair de leu 
nir ce qui était nécessaire pour laver et en 

clir le corps. 11 répondit qu’il n’avait 
besoin d’aide, et qu'il agirait à cela lui

Ces femmes lavèrent le cor 
velirent. Boisclair essaya 
velissement, de les empée

Boisclair à déposer le cor 
—eil, et remarqua qu’une gi 

~ sortait de la bouel

auvages.
—Durant la semaine dernière il est arri­

vé à Winnipeg 247 émigrants, comme suit : 
lundi, 31 ; mardi, 68; jeudi, 58; vendredi, 
13 ; samedi, 56 ; dimanche, 18.

-A Wi 
mnnicipa
Süô.UÜO.UO pour écoles pr 
Ç 1,950.00 pour écoles catholii

innepeg l’on prélèvera pour taxes 
les 8375,945.90 ; taxes scolaires :

«testantes, et

—M. T. Bertrand, avocat, de Montréal, 
est arrivé à Saint-Boniface, dimanche. Il 
a l’intention de, visiter Manitoba 
partie des territoires du Nord Ouest.

—M. l’abbé Joyal, curé de Saint-Didace, 
M. l’abbé i'auzé, professeur au collège de 
l’Assomption et M. l'abbé Houle, vicaire a 
Verchèrvs, sont partis lundi pourretourner 
dans la province de Québec.

—Los casernes du Fort Osborne doivent 
être agrandies cette automne et de nou­
veaux quartiers pour les olliciersetde nou­
velles écuries doivent être construits, le 
tout à une dépense de 620,900.00.

—C’est avec beaucoup de plaisir que nous 
avons reçu la visite du Rév Père Lebel, 
5. J., arrivé ce matin avec les Rit. PP. 
Désaulniera, Tourangeau et Lafortuno au 

liège de Saint-Boniface où ils doivent eu-

ésente
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Madame Boisclair, avait donné le joiy à 
un enfant quelques mois auparavant et 
n’avait eu de secours que de son mari, qui 
avait refusé d’aller chercher le médecin et 
de lui porter aucun secours. Eli 
blit diffleilemen 
était en parfaite santé.

Je suis aussi informé 
Boisclair a menacé de 
Domas Boisclair, dans le 
vrirait ce qui était arrivé

Tous les habitants de

Les offî- 
n recteur, M. 
A. Belleau ; 

; trésorier, 
de la scène,

aident, M. L 
Gauthier 
hectour

rter aucun secours.
ent, mais avant sa mort et elle

que le dit Joseph 
t lier son enfant 

il décoù

—Les dernières nouvelles que nous rece 
vons de l’honorable M. LaRi vière, noi 
nonce son retour pour jeudi prochain.

La semaine dernière, l’honorable minis­
tre était A Ottawa, et il n eu une entrevue 
avec l’honorable M. Foster, ministre de la 
marine, au sujet de la protection des pê­
cheries de Manitoba.

Tia mort

l'endroit sont 
convaincus que la dite Marceline Plouffe a 
succombé aux coups qu’elle a reçus comme 
dit plus haut. Il y n de fortes raisons de 
croire que si Joseph Boisclair apprend què 
des procédés criminels sont pris contre 
il fera disparaître son enfant Domas.

Pourquoi j’accuse le dit Joseph Boi 
d’avoir, le jour et à l’endroit ci-d 
tionnés, félonieuaement commis un meur­
tre sur la personne de sa femme Marceline 
Plouffe.

(Signé)
Godefroy Guenette,

—M. Jos, C. Auger, auditeur du district 
judiciaire de l’Est, vient cio terminer l’au- 
dil ion des livres des quarante-deux muni­
cipalités que comprend ce district. M. 
Auger nous dit que dans toutes les parties 
le la province qu'il a visitées en ces der- 
■ici’s jours, la récolte des grains, du blé 
urtout, est excelle
—Le Rév. Père Iludon, S. J., est pai 

semaine dernière pour Montréal. A 
départ, il a fuit les cliangeme: 

vants au Collège de Saint Boniface Le 
Révd. Pere Bel h veau est nommé préfet des 
éludes en place du Révd. Pore Drummond 
oui enseignera la philosophie.LeRévdLPère 
ulaiu enseignera les belles lettres.

—M. Gu ion. ingénieur du gouvern 
fédéral, travaille depuis lundi à l’inspec­
tion des rapides de Saint-Andréws. Il dé­

faire rapport aux autorités à Ottawa 
lui se proposent d’améliorer le cours de la 
Rivière Rouge pour faciliter la navigation.

an, un autre ingénieur du dé- 
des travaux publics a Ottawa, a 

ce l’examen de j’A-wtnlboine entre 
ge-la-Prairie et Winnipeg, Il devra 
des sondages, prendre <f<3 niveaux, 

d’avoir toutes les informations 
m.itivemcnt quel 
penses que néces- 

capables d’ai­
der la navigation et prévenir

lui.

esaus meu­

rt! la 

nts sui-
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- reconnu de- j 
Montréal, ce V 

sixième jour d’août 1880. ) 
(Signé)

C. Aimé Dvi !r'r.

On dit que Boisclair Ignore complète­
ment les démarches qui sont faites contre 
lui. Aussi le grand connétable Bissonnette 

le magist rat, pour faire I arros­
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talion s’il y a des preuves su GisantesM. Sulliv 
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DANS LA CAPITALE Lîs célébrités (lu vol
naître u

améliorations
La rumeur que le trop célèbre voleur K. 

Rice est en route pour le Canada a mis les 
détectives sur lo qui-vive.

briseur de c 
de purger un terme de deux ans de prison 
Les détectives de Montréal désireraient h 
voir dans nos murs, il a opéré 
ville pendant le carnaval de 1884. Le repair» 
où il était fut alors découvert par la police. 

On y trouva des outils, des instruments 
agage de voleurs qui font les cho 
in haut pied.

Rice est un fin filou.
Il faisait partie de la bande qui a ci 

le coffre-fort do M. Dorais, de la Longue- 
Pointe, l’a transporte sur la glace et Pu 
fait voler en éclat.

Plus heureux que ses confrères, Brown, 
Mulden et Montgomery condamn 
forçats du pénitencier de Saint Vi 
Paul pendant 15 ans, et M 
ré dans la dernière révolte (
Rice s’est enfui aux Etats U

C’était le compagnon de Knox, le visiteur 
du magasin do M. Villeneuve, village Saint 
Jean-Baptiste.

On se rappelle que les deux frères Knox 
rent arretés pour vol chez M. Lefebvre, 

bijoutier de la rue Notre-Dame et libéré 
faute de preuves positives.

L’un d’eux se rendit à Chicago et 
da pas à être pincé. Il fut remis en 
sous caution, ce qui signifie que U 
ves positives manquaient.

Il est probable ou’avant peu nous enton 
drons parler des deux voyageurs.

Personnel.
M. Bonaparte Wis-3, que nos lec­

teurs connaissent déjà de réputation, 
est arrivé hier soir, à Ottaw.i, où il 
passera quelques jours av ml de 
partir pour visiter la légion du Té 
miscamir.g ie. M. Bonaparte Wyse 
ainsi que quelques autres de ses 
compatriot- s marquants de France 
ont acheté plusieurs lo’s de la socié 
ié de colonisation du lac Tém sca 
mingue.

lus inonda
Ce fameux offre forts \ icit

ic compagnie à fonds social deman- 
Lieutenant Gouverneur en Conseil 

un acte d'incorporation sous le nom de 
The Winnipeg Packing and Provision 
Company. Le but do la dite incorpora­
tion est d'acheter des porcs, des bétca à 
cornes et des montons et leurs carcasses, 
et les abattre, mettre en l/oite ou autre­
ment, de les mettre en conserve, d’en ex­
ploiter les rebuts, et de les vendre en tout 

ie, soit abattus, soit manufactu­
res ou autrement. La principale place 
d’affaires de la compagnie sera la cité de 
Winnipeg, Le moulant du capital sera de 
soixante et quinze mille piastres divisé en 
sept cent cinquante actions de cent pias­
tres chacune. Les requérants sont Alex­
ander Douglass, marchand ; Perci John 
Hunt, marchand ; Alexander McDonald, 
marchand : Hector Mansfield Howell, 
écuier ; Daniel Entes Sprague, marchand 
de bois, tous de Winnipeg.

d _Un
en cet t »

7e b

scs sur u

ou en part

es ii êlr 
ncent i, _<ïeA VArelievéclàé

Le R»vfl Père Chouinard, de 
Manta no, 111. el le Revd Père A. 
Maurville préf.it d^s études a i col* 
lèg ï de Sankee, I l sont en ce mo­
ment en visite à l’Archevêché 
d’Uutawa.

unday qui 
! du pénit 

nis.

COBB B S POyDANCB
Mandat* d’arrestation

libertéOn dit que des mandats d aresta 
ncés contre deux 
selman soupçonnés

tf. le Rédacteur, lion ont 
individus 
d’être les auteurs de la tentative de 
dérai.lement du train du chemin de 
fir Atlantique, le 12 juillet dernier, 
lors du retour d’un pique nique 
orangiste à Kingston.

es preuPermettez-moi de venir, à l’aide 
de vos collonnes, rectifier des faits 
qui ont fait le tour de la presse 
dernièrement, au sujet des mau­
vais traitements infligés à une jeu- 
le fille par M. Làfantaisie.

Ces fauts bruits ont été répandus 
;ar un voisin un peu trop complai­
sant sont et entièrement faux, 
le toute fausseté. La petite fille 
»avergne a été bien traitée tout le 

temps qu’elle a été chez madame 
Isafantaisie, qui est une très bonne 
f mme. La

DECES
Eu cette ville, ce matin, à l'âge de 7 

jouis, Albert Nauoléo , enl int 
poléon Mortel, d \ dép Tlemenl des 
Publics. Les lui éraillés auront

Ecole* séparées
Il y aura séance du bureau des 

écohs séparé s, ce soir. On yds 
entera plusieursquestionsimjortan-

rao’s et 20 
de M. Na 
Travaux
lieu demain, le 18 courant. Le convoi quit­
tera la demeure de M. N. M (let, 114 rue 
de TBglise, à 4 heures prêches pour se 
rendre 4 la Basilique et de là au cimetière 
Notre-Dame.

Parents et amis sont réspeclu jusement 
invitas d’y as i-1er.

tes.
petite fi.le avait été 

mise dans cette famille par moi- 
même, Hercule Lavergne, son père, 
qui a été dit et pub ié à ce sujet est 
entièrement dénué de fondement.

Naturellement, l’enfant était jeu 
ne pt à force d’être enseignée ell 
fini par dire comme les voisins le 
lui conseillaient sans tenir compte 
du mal qu’elle faisait.

J’ai tenu, M. le rédacteur, à faire 
publier ces quelques lignes de rec­
tification afin de rendre justice à la 
famille de M. Adolphe Lafantaisie, 
de la rue de l’Eglise, ch- z qui ma 
petite fille a été bien traitée, quoi 
qu’on en dise.

Avec remerciements,

Accident
Aujourd’hui vers m.d , un cana­

dien du nom de Bazile Beauchamp 
demeurant au No 59 rue Duke s’est 
resté un bras et une jambe en torn 
bant du haut du réservei • en cons­
truction sur la ru- Duke, l’échafaud 
sur lequel il était monté ayant cédé 
il fut précipité dans le canal d’exca­
vation d’une hauteur de 40 pieds 
Il a reçu plusieurs autres blessures 
graves et on désespère de ses jours.

Plainte—On ne peut pas tout 
avoir. Un dyspeptique de vieille 
date se plaint de ce que le remède 
du Dr Sey n’est pas a issi délicieux 
à prendre que c i tainvs préparations 
dont il a toujours fait usage. Si ce 
monsieur a en vue de flatter ton 
palais, il est bien facile de le faire : 
les confiseurs r.e manquent pas.

Les j urnaux de la province de Québec 
S)nt priés de reproduire.

A Ch 
let der 
devan

cago, dans le cours du m» is de juil- 
roier Michel McAvoy, taiUeur ci- 
t d i 8‘. Roch de Québec, à l’ûgj de 52

e a
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1M0NCBS NOUVELLES
SITUATION DEMANDEE—Un institu­

teur, porteur d’un diplôme pour le franc iis 
et l’anglais, et muni de bons certificats, 
demande une situation comme professeur. 
Il pourra aussi remplir la charge de Maître 
chantre. Ai tresser à F. X , au bureau du 
Canada

,

17 août 18^0—5ins

ON DEMANDE
Six bons plâtriers trouveraient d t l’em­

ploi, travail de vil e, à $2.25 par jour, 
travail constant. S'adresser à D. Wihon, 
marchand de fleur, coin des rue ; hideiu 
et Cumberland.

Utiawa, 17 août 1^86—5in.___________

A VENDRE
Magnifique | 03te de commerc 

la place do Masham en face de 
Ru outre, cent arpents d’exoe lentes terres, 
formant une propriété ag?i o!e avec ma:- 
son, étable et remise.

8’adr 'sser à
J L’LES SNUBB, Propriétaire, 

Masham Mil’s
Ottawa 1 i août 1886—3m.

situe sur 
l'Eglise.

PERDU—Une draperie de robe en mous­
seline fleurie, sur la rue Brewery ou sur la 
rue Wellington, ou peut-être sur la rue 
Church. Celui qui la rapportera au No. 
ltG, rue Breweiv, sera recompense.

13 août K86. ‘

^■7sOOO
A prêter sur gr.ra;i ies hypothécaires. 

Pour plus amples informations b’adres-

MAGLOIRE LANG EVIN,
No. 9G rue Murray, Ottawa

31 juillet 1886—Gm

EXCUttSION

CORNWALL
Il y aura une grande excursion ù Corn­

wall,
SAMEDI, 21 COURANT
Départ de la gare du chemin le fer 

Canada Atlantique à 11| p. m. Prix du 
passage $1.25 aller et retour. Les ex­
cursionnistes pourront debar juef au Co­
teau, à Valleylield. ou à toute autre sta­
tion intermédiaire. Pour cela il fau ira 
changer les Di.lets d’xcuriion avant de 
partir au bureau des billets du chemin de 
1er Canada Ailuniique, bloc de l’iiôtel 
Russell.

Les excursionivsles pourront, sMs le dé­
sirent, partir par les t ains régulier, 
samedi, le 21, tt revenir lundi par les 
mêmes trains.

Prix <!e# repas 25 cl».
Des billets seront en vente chez M. P. 

Grant, rue Dalhousie ; M. Beaudry, rue 
Sussex ; M. A. Lefebvre.raarchand-Uilleu., 
rue Wellington ; M. F. X. Ouel et. rue 
Duke ; M. Coulure, bijoutier, rae Princi­
pale, Hull ; et de tous les membres du 
corps de musique.

Ottawa, 17 août 1886.

ROWS ALI» !
on de celle bii’re, 

aimée, vient d’ôtn
Une imnnnso 

qui est en 
reçue par 1

consignâtres soussigii

De Kouriles Epiceries
de première qualités seulement, sont reçues 
chaque jour.

Saucea pour long les goiîts, 
Jambon», et I.ai'gneH, Nanchs- 
hoiiH «le Itonlogne, etc.*

Clarets. Cognac, Vin «le 
Porte, fryrop, Vin füherry, etc.

Nous venons de recevoir un vin de messe 
d’une qualité supérieure :

“ X.B TAHAGOUA”
sans égal pour sa pureté et sa qualité.

N.B.—M. H. Duffy, si bien 
public d’Ottawa par ses connaissances et 
ton habileté dans la branche d'cpiceries, 

iis le trouveront 
lus disnesé que 

les com­

eat à notre servit e. Ses am 
jotra à son poste et p 

jamais fc remplir avec promptitude 1 
mandes qu’ils vendront bien lui ord

mmu & Tiüïmïï,
137 B UK BID EAU 

Ottawa. 137
12 août 18^3—3m

THE TEA POT
Un nouveau magasin 

de Thé et Café vient 
d'être ou sert au

i No. 101 Bue Bideau
\ où l’on trouvera cons- 

* Uniment uu assortiment 
i choiM des meilleure 
f Tt-ES et CAFES offert 

sur l ■. marché, y coin- 
pr s l’excellent thé inco­

lore du Japon, Young Hyson choix extre 
lie Thé Anglais pour le déj ûaer, Th 
Assam, Orange P. koe et I* koe (.ongou 
P.umièrequalilé dec. f s JAVAS,MOCHA 
H au ies sortes.

O. G. WILLMENT, Prop
3 août 1886—ta

LA MAfHlKE A CuUDRE
de l’étoijue ; quelle tsl-clle T Tout 
le monde devrait savoir ou sait 
que c’est la

“ New Williams ”
qui tient le haut du marché.

Mesdames, ezammez là avant 
d’aller acheter ailleurs.

Vendue seulement par

Ci McDIARMID,
163, rue Spark.

:

! Ottawa, 11 mai 1896. la
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